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La série des grands traités de la librairie Masson s'enrichit 
aujourd'hui d'un nouveau fleuron, !'Entomologie appliquée ci l'agri­
culture, dont les 8 tomes prévus doivent étudier de façon exhaustive 
les Insectes, Acariens, Myriapodes, Mollusques et Nématodes nui­
sibles aux plantes cultivées d'Europe (URSS exclue), d'Afrique du 
Nord et d'Asie Mineure (Iran inclus). Rédigé par près de 60 spé­
cialistes français et étrangers, sous la direction de notre collègue le 
Professeur A. Balachowsky, cette série d'ouvrages est appelée à 
intéresser non seulement tous les entomologistes appliqués, mais 
aussi tous ceux qui s'occupent de près ou de loin de l'écologie des 
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insectes phytophages. Parmi ces derniers, en effet, les espèces nui­
sibles sont de loin celles qui ont été étudiées avec le plus de soin 
et la multitude, comme la précision, des détails biologiques donnés 
sur chaque espèce étudiée dans ce traité en font une source incom­
parable de documents souvent originaux. 
Le premier tome (en deux volumes) de cette collection est consa­
cré à l'étude des Coléoptères. Il est dû à la plume de MM. J. d'Agui­
lar, A. S. Balachowsky, C. Chararas, M. Chevalier, J. Cuillé, A. 
Davatchi, A. Descarpentries, Franklin-Pierre, P. Grison, A. Hoff­
mann, B. Hurpin, P. Jourdheuil, V. Labeyrie, G. Remaudière, J. R. 
Steffan et A. Vilardebo. Il traite des formes nuisibles des super­
familles suivantes Caraboidea, Staphylinoidea, Hydrophiloidea, 
Scarabaeoidea, Dascilloidea, Cantharoidea, Bostrychoidea, Cucujoi­
dea et Phytophagoidea. Doivent ensuite paraître les tomes consacrés 
aux Lépidoptères (Il), Diptères et Hyménoptères (III), Thysanop­
tères et Hétéroptères (IV), Homoptères (V), Orthoptères, Dictyop­
tères, Dermaptères, Isoptères (VI), Insectes inférieurs et autres 
Invertébrés phytophages (VII et VIII). 
Pour chaque espèce décrite dans Je traité les auteurs donnent 
de nombreux détails sur les mœurs et l'écologie des larves comme 
des adultes. La bibliographie est d'une grande richesse. Quant à 
l'illustration, elle est extrêmement abondante, souvent originale et 
d'une remarquable qualité. La mise en pages et l'impression sont 
dignes des plus nobles traditions de la grande maison qui publie cet 
ouvrage. 
F. BOURLililRE. 
CARR, A. and The editors of LIFE. - The Reptiles. Life Nature 
Library, New York, 1963. 192 pages, nombreuses photos en noir 
et en couleurs, dessins au trait et cartes. 
Les remarquables reportages scientifiques de la revue LIFE sont 
suffisamment connus du grand public pour qu'il soit nécessaire 
d'insister sur la qualité de cet album consacré aux Reptiles et qui 
se situe bien dans la ligne des autres publications de la même série. 
Le choix même de l'auteur principal, Professeur à l'Université de 
Floride, herpétologiste de réputation internationale et initiateur de 
nombreuses réalisations en faveur de la protection de la nature 
la plus importante étant la tentative, actuellement en cours, de 
restauration des effectifs de Tortue marine verte des Caraïbes 
montre bien que les éditeurs ont voulu publier un ouvrage qui fût 
scientifiquement valable tout en étant destiné à un très vaste public. 
II nous paraît incontestable que ce double objectif ait été lar­
gement atteint, tant par la qualité du texte que par celui de l'illus­
tration qui est abondante, significative et a le mérite d'être com­
posée de documents essentiellement originaux, malheureusement pas 
toujours impeccablement réussis dans le domaine de la couleur. 
Nous pensons, notamment, à ce gros plan de Tokay étrangement 
rosé, aux trois Varans de Komodo, certainement du Zoo de Surabaja, 
eux aussi bizarement verdâtres, au Gavial et au Moloch, presque 
rouges, et au Boa constricteur qui a par contre viré au mauve. 
Au lieu d'adopter un ordre platement systématique, l'auteur et 
J'équipe de LIFE ont bâti l'ouvrage d'une façon extrêmement dyna· 
mique et attrayante, présentant en quelques chapitres remarqua­
blement condensés l'essentiel de nos connaisances sur les caracté­
ristiques anatomiques des Reptiles disparus et actuels, sur leur 
nutrition, leur reproduction, leur locomotion, leurs adaptations 
variées aux différents milieux naturels, leur rôle dans l'histoire et 
la vie des hommes, et, enfin, leur avenir au sujet duquel A. Carr ne 
peut s'empêcher de faire preuve d'une certaine mélancolie qui n'est, 
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hélas, que trop justifiée ! Bref, un « super-digest » de conception 
hardie et de très grande qualité. 
Pierre PFEFFER. 
DUNCAN, U. K. - Lichen illustrations. Supplement to « A guide 
to the study of Lichens. » Arbroath, T. Buncle and co., 1963, 
VII et 144 pages. 
Ce petit volume est un supplément du guide publié par l'auteur 
en 1959 et contient 142 planches représentant des espèces com­
munes de la flore lichénologique anglaise. Il s'agit de dessins au 
trait demi-schématiques qui, outre le thalle, représentent parfois 
une coupe de !'apothécie et un dessin de spores. Cette iconographie 
sera utile à tous les cryptogamistes français désirant s'initier à 
l'identification de nos lichens européens. 
J. P. 
ENCYCLOPf:Drn DE LA PLf:rADE. Zoologie. Tome I. Généralités, Proto­
zoaires, Métazoaires I. Volume publié sous la direction de Pierre 
Paul Grassé et d'Andrée Tétry. Paris, Gallimard, 1963, XVII et 
1242 pages, 446 figures au trait. Prix (relié) : 49,20 F. 
Ce volume est une agréable surprise. Publier sur trois mille 
pages de papier bible, et en trois volumes du format d'un bréviaire, 
un tableau d'ensemble du monde animal n'est pas une entreprise 
aisée. Certes, l'ampleur même du projet excluait une simple des­
cription « littéraire » des mœurs des différentes classes d'Inverté­
brés et de Vertébrés. Mais ne courait-on pas, en contre partie, le 
risque de répéter ce qui était dit par ailleurs dans les deux autres 
précis de zoologie en langue française actuellement en cours de 
publication ? Dans ce premier tome les éditeurs de cette série, le 
Professeur P. P. Grassé et Mlle A. Tétry, nous montrent qu'ils ont 
su éluder avec maîtrise ces deux écueils. C'est un véritable manuel 
moderne de zoologie qu'ils nous offrent, et qui plus est, un manuel 
de très haute tenue qui ne fait double emploi avec rien d'autre. 
Bien écrite, restant toujours accessible à toute personne cultivée 
(chaque tom·e comporte un glossaire des termes techniques), pré­
sentant un tableau équilibré de la morphologie, de la physiologie, 
de l'écologie, du comportement et de la classification de chaque 
groupe vivant ou fossile, cett·e encyclopédie est une mine inépui­
sable de renseignements précieux. 
Que l'on en juge par la table des matières de ce premier tome. 
Après des généralités sur le règne animal et les grandes lignes de 
son évolution (A. Tétry), 80 pages sont consacrées à la repro­
duction sexuée <P. P. Grassé), 40 à des notions d'écologie (P. P. 
Grassé) et 130 à !'éthologie (P. P. Grassé). 
Viennent ensuite les chapitres consacrés aux différents groupes : 
Protozoaires (P. P. Grassé), caractères généraux des Métazoaires 
(A. Tétry), Spongiaires (0. Tuzet>, Coelentérés CO. Tuzet), Plathel­
minthes (A. Tétry), Acanthocéphales (A. Tétry), Priapuliens (A. 
Tétry), Mésozoaires <A. Tétry), Némertes (A. Tétry), Némathel­
minthes (A. Tétry et J. Théodoridès), Annélides (A. Tétry), Myzosto­
midés (A. Tétry), Sipunculiens (A. Tétry), Echiuriens (A. Tétry), 
Bryozoaires et Kamptozoaires (G. Babin), Phoronidiens (A. Tétry), 
Brachiopodes (A. Tétry), Chétognathes (A. Tétry) et Mollusques 
(A. Franc). Pour chaque groupe, la mise au point est très fouillée 
et généralement plus complète que dans les précis usuels. Une 
courte bibliographie de références-clés termine chaque chapitre. 
L'illustration est abondante et claire, malgré le format réduit et 
la minceur du papier. Un précieux index des noms de taxa et une 
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très complète table alphabétique des matières terminent ce volume. 
Le prochain tome consacré aux Pararthropodes et Arthropodes doit 
paraître incessamment. Le dernier volume, qui traitera essentiel­
lement des Vertébrés, est en très active préparation. 
F. BOURLTÊRE. 
CAHSON, R. - Printem11s silenC'ie1tx. Traduit de l'anglais par Jean­
François Gravrand. Préface du Professeur Roger Heim. Paris, 
Pion (1963), 283 pages. Prix (cartoné) : 13,90 F. 
Depuis la publication anticipée de certains de ses chapitres 
dans plusieurs numéros du New-Yorker, pendant l'été de 1962, 
Silent spring de Rachel Carson n'a pas cessé de provoquer, de l'autre 
côté de l'Atlantique, un émoi considérable. Partisans et adversaires 
ùes insecticides et herbicides se sont affrontés bruyamment, et pas 
toujours avec des arguments très scientifiques. 
Pourquoi tout ce tapage ? Avec l'élégance de style qui lui est 
propre, et en s'appuyant sur une documentation considérable, l'au­
teur se livre à une critique en règle de la politique à courte-vue qui 
consiste à répandre larga mantt sur des superficies considérables 
des produits toxiques qui ne limitent pas leurs effets aux seules 
« pestes » dont ils sont censés limiter le nombre. Les espèces utiles 
sont bien souvent touchées autant que les nuisibles - en particulier 
les animalcules de la faune du sol - et certains Vertébrés sont 
empoisonnés, ou voient leur fécondité diminuer. Le fait était déjà 
connu et avait inquiété les Protecteurs de la Nature depuis long­
temps, comme le prouve Je colloque tenu à Varsovie en 1960, lors 
de J' Assemblée générale de l'Union Internationale pour la Conser­
vation de la Nature. Mais le Professeur Kuenen n'a pas la renom­
mée littéraire de Rachel Carson et le compte rendu de cette réunion 
(analysé dans cette revue en 1962, page 319) était passé presque 
inaperçu. 
Le plaidoyer de notre collègue amencaine présente cependant 
deux points faibles. En premier lieu, son chapitre XIII, dans lequel 
elle paraît considérer comme démontrée l'action cancérigène de 
certains insecticides. Cette dernière est certes possible, mais en tous 
cas pas encore prouvée de façon irréfutable. Même si cette preuve 
est fournie par les expériences actuellement en cours, le cas des 
pesticides ne devra pas être dissocié, en pratique, de celui des 
autres toxiques à long terme que nous prodigue la civilisation 
moderne : antioxydants, déchets radioactifs, gaz d'échappement des 
véhicules et plus banalement tabac. C'est tout Je problème des soi­
disant « maladies de civilisation » qu'il faudra poser dans son 
ensemble. 
La seconde et la principale faiblesse de l'exposé de Rachel 
Carson réside dans Je fait qu'elle ne considère qu'un seul aspect 
du problème, l'aspect négatif. Insecticides et herbicides ont cepen­
dant prouvé qu'ils pouvaient, quand ils étaient judicieusement 
employés, constituer un moyen puissant d'augmentation de la pro­
d11r.tivité agricole, et une arme efficace contre les vecteurs de cer­
taine:> maladies. Bien sûr, ce côté là de la question n'a pas une 
importance capitale en Amérique du Nord ou en Europe occiden­
tale. où l'on a plus souvent à se préoccuper de trouver des débou­
chés aux excédents de la production agricole qu'à augmenter le 
rendement de certaines cultures. Mais ce livre ne sera pas lu seu­
lement dans les pays « sur-développés ». L'indien ou l'africain 
sous-alimenté et dont les enfants souffrent du Kwashiorkor ou de 
la Malaria n'auront-ils pas un peu l'impression, en parcourant ces 
pages, que l'auteur leur préfère les Tttrdiis migratoritts <impropre· 
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ment appelés « rouge-gorges » dans la version française) et autres 
petits oiseaux ? 
Ce qu'il faut obtenir, en réalité, c'est que l'emploi des pesticides 
et herbicides ne soit autorisé in natura, 1) que lorsque la preuve 
expérimentale de leur inocuité à long terme pour l'homme aura 
été expérimentalement apportée, et, 2) qu'après que des recherches 
écologiques sérieuses aient été entreprises pour analyser les « effets 
secondaires » de ces toxiques sur le sol, la végétation et la faune 
des différents types de communautés naturelles. C'est d'ailleurs ce 
que vient de recommander le Science Advisory Committee du Pré­
sident Kennedy dans le rapport qu'il a soumis le 15 mai 1963 à la 
Maison Blanche. Tous les lecteurs de « Printemps silencieux » se 
doivent de lire ce document qui est une conclusion logique - et 
à mon avis satisfaisante - au débat si opportunément soulevé par 
le talent de Rachel Carson. 
La version française de Silent Spring est assez bien traduite 
et se lit agréablement. Il est regrettable cependant que les 48 pages 
de bibliographie de l'édition originale n'aient pas été reproduites 
dans le volume publié par Plon. Omettre les sources des témoignages 
que l'on mvoque n'a jamais bien servi une cause. 
F. BOURLIÊRE. 
HOLLOM, P. A .D. - The popular handbook of british birds. 3° édition. 
London, H.F. and G. Witherby, 1962, XXIV et 511 pages, 
128 planches (dont 113 coloriées), dessins au trait dans le texte. 
Prix (relié) : 48 shillings. 
Cette troisième édition d'un manuel déjà classique a été com­
plètement refondue et constitue, en fait, un nouvel ouvrage. Elle 
traite, comme les précédentes, de toutes les espèces fréquentant les 
îles britanniques, à l'exception des raretés qui font l'objet d'un 
second tome publié en 1960 sous le titre de The popular handbook 
of rarer british birds. Pour chacune des 330 espèces traitées dans 
ce volume sont indiqués les caractères d'identification in natiira, 
l'habitat préféré, les mœurs et le chant, le régime, la reproduction, 
le statut et la distribution en Angleterre, Ecosse et Irlande. Partout 
il a été tenu compte avec le plus grand soin de l'imposante masse 
de nouvelles observations faites au cours des vingt dernières années ; 
c'est dire que le texte de ce volume est infiniment plus à jour que 
celui de tous les ouvrages similaires de langue anglaise, y compris le 
fameux Handbook de 1938-1941. 
L'illustration reproduit les planches originales du Handbook. 
auxquelles viennent s'ajouter 23 planches d'amfs (dont 16 en cou­
leurs). Comme innovations de cette troisième édition signalons une 
planche en couleurs représentant onze Sylviidae immatures en plu­
mage d'automne et une planche noire de sternes en plumage non 
nuptial. Mais la grande nouveauté de cette édition est la présence 
de plus de cent dessins au trait dans le texte qui constituent de très 
utiles compléments aux dessins classiques du Guide de Peterson, 
Mountfort et Hollom. 
C'est dire que cet ouvrage ne saurait trop être recommandé à 
nos ornithologistes de terrain. Il leur sera aussi utile qu'à leurs col­
lègues d'Outre-Manche. 
F. BOURLIÊRE. 
LEFTWICH, A.W. - A student's dictionary of zoology. London, Cons­
table, 1963, VI et 290 pages. Prix (relié) : 30 shillings. 
Comme l'indique son titre, cet ouvrage n'est pas un dictionnaire 
exhaustif de zoologie mais une sorte de lexique à l'usage des étu­
diants et des amateurs. On y trouvera une définition concise des 
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principaux termes anatomiques et biologiques qui peuvent paraître 
étranges à un débutant, ainsi que les caractères essentiels des J_Jrin­
cipaux phylla, classes, ordres, sous-ordres et familles du Regne 
Animal. Ce livre n'aura donc qu'une utilité limitée. 
J. P. 
PENMAN, H.L. - Vegetation and hydrology. Farnham Royal, Com­
monwealth Agricultural Bureaux, 1963, VIII + 124 pages. Tech­
nical Communication n° 53, Commonwealth Bureau of Soils, 
Harpenden. 
Dans cet ouvrage, l'auteur se propose d'étudier le rôle que joue 
la couverture végétale du sol à l'égard des précipitations. Il pose 
d'abord la question de savoir si la végétation qui par sa transpira­
tion libère de la vapeur d'eau dans l'atmosphère, intervient dans la 
production des pluies. Des travaux favorables à cette thèse et les 
arguments météorologiques sont discutés et Penman en arrive à 
la conclusion que si la végétation peut influer sur le sort des pluies, 
elle ne les affecte cependant pas quantitativement. 
L'auteur traite ensuite de l'interception des précipitations par 
les pluviomètres, en espaces découverts et en forêts, et par la végé­
tation. L'interception horizontale des précipitations occultes (brouil­
lard) par effet de barrière et l'interception verticale des pluies par 
la couverture végétale (forêts et cultures) sont successivement exa­
minées. Puis est envisagé le sort des précipitations : infiltration, 
ruissellement, évaporation et l'influence de la végétation sur ces 
différents facteurs. 
La part la plus importante est réservée à l'évaporation et l'éva­
potranspiration, qui jouent un rôle prépondérant dans le cycle hydro­
logique, et qui ont déjà fait l'objet, de la part de l'auteur, de nom­
breuses et pertinentes études. L'essentiel de ce qu'il faut savoir sur 
cette difficile question est résumé ici. Les différents facteurs inter­
venant, physiologiques (transpiration, besoin en eau des plantes), 
climatiques (radiation solaire, température, hygrométrie, nébulosité, 
etc ... ) et physiques (nature et humidité du sol, nappe phréatique, 
irrigation), sont passés en revue. Les équations empiriques établies 
par de nombreux auteurs pour calculer l'évaporation sont énoncées 
et discutées. 
Enfin, Penman fait une grande place (35 pages) à l'exposé des 
travaux concernant le bilan hydrologique de bassins versants sur 
tous les continents. 
Le sujet traité ici, d'une importance considérable, aurait mérité 
d'être développé davantage. L'inévitable compacité du texte n'en 
facilite pas la lecture, déjà passablement compliquée du fait de 
l'emploi fréquent du système de mesures anglais. Néanmoins ce 
petit livre, émaillé d'exemples concrets tirés de travaux effectués 
sous toutes les latitudes, et complété par une bonne bibliographie, 
sera utile à tous ceux, hydrologues, écologistes, physiologistes et 
agronomes, qui ont à connaître du cycle de l'eau dans la Nature. 
P. HEURTEAUX. 
PH1:;crs Dl!: BOTANIQUI!:. Anatomie. Cycles évolutifs. Systématique. Par 
H. des Abbayes, M. Chadefaud, Y. de Ferré, J. Feldmann, H. 
Gaussen, P. P. Grassé, C. Leredde, P. Ozenda et A. R. Prévot. 
Paris, Masson, 1963, 1040 pages, 618 figures. Prix (relié) : 98 F. 
Dû à la plume de neuf spécialistes de Paris, Toulouse, Rennes et 
Grenoble, ce nouveau tome de la série des Précis de Sciences Biolo­
giques destinée aux étudiants des Facultés des Sciences, de Phar­
macie et de l'Institut Agronomique, constitue une remarquable 
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introduction à la Botanique moderne. Si la physiologie végétale est 
volontairement laissée de côté (car elle doit faire l'objet d'un tome 
spécial dans la même collection), les différents autres aspects de la 
vie des plantes - Morphologie, Reproduction et Systématique 
sont présentés avec clarté et compétence par les auteurs qui se 
sont partagé la rédaction de ce volume. 
Après un tableau général de l'évolution des végétaux dù à 
H. Gaussen, les bactéries sont étudiées par A. R. Prévot, puis les 
Cyanophycées par P. P. Grassé. Les Algues font ensuite l'objet 
d'une mise au point de plus de 150 pages, due à J. Feldmann. M. Cha­
defaud traite de son côté des Champignons et H. des Abbayes, des 
Lichens. Vient alors un chapitre de H. Gaussen sur les plantes à 
archégones et les lois de l'évolution. Mlle Y. de Ferré aborde ensuite 
l'étude des Bryophytes et des Ptéridophytes, puis H. Gaussen 
consacre près de cent pages aux Gymnospermes. Les Angiospermes 
font l'objet, quant à eux, de deux chapitres, l'un sur l'anatomie et 
la reproduction par P. Ozenda, et l'autre (d'environ 200 pages) sur 
la classification et les caractères des divers ordres, par Cl. Leredde 
(qui suit la classification de Hutchinson). L'ouvrage se termine 
par une cinquantaine de pages sur l'écologie végétale et la phyto­
géographi·e, par H. Gaussen, qui a également iiGdigé la conclusion 
générale du volume. Ajoutons que ce dernier comporte un excellent 
index, mais pas de bibliographie d'orientation, ce qui est regrettable. 
car il faut aussi apprendre aux étudiants comment s'orienter dans 
le dédale de la littérature spécialisée. 
L'illustration de ce manuel est abondante et très claire, et il ne 
fait pas de doute que ce Précis de Botawiqne deviendra le mémento 
indispensable non seulement de nombreuses générations d'étudiants, 
mais également de beaucoup de leurs aînés. 
F. BOURLIÊRE. 
